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Activer tous les leviers d’action pour décarboner le secteur gaz

Décarboner 
le marché 
du gaz en 
Wallonie ?

Réductions 
sectorielles de la 
consommation 

de gaz

Augmenter la 
consomma4on 
de gaz SER /bas 

carbone
(domes4que et 

importé)

Augmentation de 
la production 

domestique de 
gaz SER / bas 

carbone

PACE 2030 – Mesure 297
« Fixer, à destination des
fournisseurs de gaz, des objectifs
contraignants d’intégration de
gaz renouvelable dans leur mix,
en tenant compte des capacités
de production locale et à des prix
de marché»

Nécessite au préalable la mise en place des
mécanismes nécessaires pour la reconnaissance
du gaz renouvelable ou bas carbone consommé en
Wallonie, quelle que soit son origine.

PACE 2030 – Mesure 241
« Au plus tard pour le 30 juin 2023, établir, en
consultaBon avec les parBes prenantes, une stratégie de
sorBe du gaz fossile sur base d’un calendrier à l’horizon
2050 avec des objecBfs de réducBon progressive d’ici
2030 et 2040.»

PACE 2030 – Mesure 298
«…Evaluer l’opportunité 
d’un mécanisme de 
financement de la 
production de biogaz, 
biométhane et gaz de mine, 
non-restreint à la 
production d'électricité, et 
le cas échéant le mettre en 
place…»

Nécessité et urgence d’une stratégie de sortie du gaz fossile en Wallonie

Quel sera le rôle réservé au biogaz et au biométhane ?   
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RePowerEU Action Plan – 350 TWh de biométhane en 2030 ?

Conclusion

EBA will further work on technical data to 
feed policymaking:
- Biomethane target per MSs with a split fer 

feedstock types

- Production costs per country and feedstock type

EBA remains open to collaboration with
public authorities
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Feedstock Õ This scale-up can be done using only sustainable feedstocks 

Technology Õ Scaling-up anaerobic digestion

Source EBA Statistical Report 2021

Biomethane production can replace 10% of today's EU gas demand by 2030

The assessed potential is strong 
enough to deliver 35 bcm in 2030 

Equivalent to 10% of 
ƚŽĚĂǇ͛Ɛ�ŶĂƚƵƌĂů�ŐĂƐ�

demand

20% of gas imports 
from Russia

A major lever to strategic 
energy autonomy

A source of organic fertilizer 
and biogenic CO2

The digestate co-produced 
by anaerobic digestion is an 

organic fertilizer. It can
replace significant share of 

imported fertilizer

35 bcm biomethane =
46 Mton bio-CO2 available
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RePowerEU Action Plan – 350 TWh de biométhane en 2030 ? Et après ?

Expected changes in the composition of gaseous energy carriers in 
the EU towards 2050

ØGaseous fuels will represent
approximately 20% of final energy
consumption in 2050

Ø Shift from unabated fossil gas
towards renewable and low-carbon
gases

ØGaseous fuels in 2050 to include
mainly biogas, bio-methane,
renewable and low-carbon
hydrogen as well as synthetic
methane

Total consumption of gaseous fuels in 2050

Source: PRIMES, MIX scenario
Source :  EC DG-ENER, PRIMES MIX scenario, May 2022
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Source :  BIP 2024



5

Source: Biomethane - European Commission (europa.eu)
Home - BIP Europe (bip-europe.eu)

BIP
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Teaming up for acceleration 
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Teaming up for acceleration 
https://bip-europe.eu/
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Teaming up for acceleration 

https://bip-europe.eu/
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RePowerEU – Objectifs 35 bcm – 350 TWh de biométhane en 2030

Positionnement fort de l’industrie du gaz 
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11/15/22 Page 6

ADJUSTING THE GAS CONSUMPTION

11/15/22 Page 7

DEVELOPMENT IN BIOGAS PRODUCTION AND CONSUMPTION
HISTORICAL DATA AND CLIMATE PROJECTION (KF22)
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11/15/22 Page 10

TYPES OF BIOGAS PRODUCTION
NOW AND EXPECTATIONS TO THE FUTURE
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1. Diminution de la consommation de gaz

2. Augmentation de la production domestique

3. Décarbonation à 95% du marché du gaz danois

Exemple Danois
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Exemple Irlande

2 Rialtas na hÉireann | Government of Ireland

Ireland is recognised as having a large potential for Biomethane production due to its 
substantial agriculture sector. The development of an agri-centric Biomethane industry will 
see cross sectoral benefits for Ireland including:

The Need for Biomethane in Ireland

üMeeting our legally binding climate targets
üA reduction in Agriculture related emissions
üA diversification opportunity for farmers
üOpportunity to replace the use of chemical fertilisers
üSoil health restoration
üA reduction in Ireland’s Energy Emissions – High-Temp Heat
üGas security and diversification of supply

Ireland’s Draft National 
Biomethane Strategy 
 
January 2024

Prepared by the Department of Agriculture, Food and the Marine in 

partnership with Department of Environment, Climate and Communications  

gov.ie 

3 Rialtas na hÉireann | Government of Ireland

The Irish Government has set a target of up 
to 5.7 TWh of indigenously produced 
biomethane by 2030. 

The National Climate Action Plan commits to 
an interim target of 1 TWh by 2025. 

Government Target
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Exemple Pays-Bas (pas encore adopté)

21/06/24 01:17Dutch Blending Obligation for green gas postponed • Biogenerated energy matter

Page 2 sur 5https://biogemexpress.com/2024/02/21/dutch-blending-obligation-for-biomethane-postponed/

houselholdwaste/residues)

Source:Directoraat-generaalKlimaatenEnergie

The Netherlands has recently postponed the start of its green gas

blending obligation from January 2025 to January 2026 – Dutch

gas distributors will be required to blend an annual percentage of

unsubsidised (no-sde) domestic produced biomethane in the

natural gas consumption for the heating market.

By implementing a long-term legal framework, the Dutch

government aims at boosting domestic production to more than

10TWh/year (1.1 Bcm) of biomethane by 2030.  Yet, in 2022,

slightly more than 2TWh (0.2 Bcm) of biomethane were injected

into the grid in the Netherlands – representing less than 1% of the

Dutch gas consumption. 

The target by 2030 has now been adjusted to 3.8 Mton CO2

chain emissions reduction (equivalent to more than 10TWh/year

of biomethane) while the buy-out prices for Energy suppliers have

been lowered from 500€/ton to 450€/ton of CO2.

Furthermore, end-user group of the obligation will be aligned with

and broadened to the new European Emissions Trading Scheme

for Energy Suppliers (ETS2).

Finally, the manure part for digestion target has been lowered –

still 2.4 Mton CO2 out of 3.8 Mton CO2 chain emission reduction

are expected to be reached with it (see chart).

(/)
Quid d’une obligation 
similaire d’incorporation 
de biométhane dans la 
fourniture de gaz en 
Wallonie ?
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La figure ci-dessous donnent l’évolution des niveaux de soutien moyen sur base cette fois des 
indicateurs « NS2 » (« NS3 » pour le photovoltaïque). 

Figure 15 : Évolution du niveau de soutien global « NS2+NS3 » (EUR/MWh) 

 

Par rapport à l’indicateur « NS1 », on constate logiquement une diminution sensible du niveau 
de soutien. Pour le parc de production d’électricité verte dans sa globalité, le niveau de soutien 
selon ces indicateurs « NS2 et NS3 » reste relativement stable sur la période 2014-2017 aux 
alentours de 48 EUR/MWh puis augmente sensiblement en 2018 (60 EUR/MWh) et diminue 
ensuite jusqu’à une valeur de 51 EUR/MWh en 2022. Cette évolution est la résultante des 
évolutions contrastées observées (cf. supra) entre les filières renouvelables sans combustible, 
biomasse et cogénération fossile.  

Si on regarde uniquement les filières renouvelables, le niveau de soutien est resté 
relativement stable autour de 70 EUR/MWh sur la période 2014-2020 pour ensuite diminuer 
autour de 60 EUR/MWh en 2021 et 2022. 

On trouvera ci-après une comparaison des niveaux de soutien calculés pour le mécanisme 
des certificats verts wallons avec les dernières valeurs publiées en septembre 2023 par le 
CEER15 dans le cadre de son étude comparative des niveaux de soutien en Europe.  

  

 

 

15 Voir : https://www.ceer.eu/documents/104400/-/-/6c2376e9-7072-a1c1-0b8e-7b7954e17264  
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ANALYSE DES RÉSULTATS 

La figure ci-dessous donne les résultats obtenus sur la période 2014-2022. On constate que 
l’indicateur pour l’ensemble du parc de production reste stable autour de 180 EUR/tCO2eq de 
2014 à 2017. Il augmente en 2018 à 190 EUR/tCO2eq et diminue ensuite jusque 
155 EUR/tCO2eq en 2022. L’indicateur pour les filières renouvelables sans combustible 
diminue également sur la période en raison de la diminution du niveau de soutien (« NS3 ») 
et passe d’une valeur de 270 EUR/tCO2eq à 170 EUR/tCO2eq. Les filières biomasse sont 
passées par un pic à 151 EUR/tCO2eq en 2017 et sont retombées en 2022 à 125 
EUR/tCO2eq. Ce sont ces filières qui présentent les meilleures performances en terme de 
coût de la tonne de CO2 évitée mis à part la filière cogénération fossile jusqu’en 2019. A partir 
de 2020, l’indicateur augmente pour la filière cogénération fossile pour atteindre 
150 EUR/tCO2eq en 2022. Cette augmentation est liée à l’augmentation de l’utilisation de 
biogaz en co-combustion dans certaines installations. 

Figure 31 : Évolution de l’indicateur « Coût CO2 évité » (EUR/tCO2eq) 

 

Les valeurs calculées sont supérieures aux valeurs observées jusqu’à présent sur le marché 
européen de l’ETS (< 100 EUR tCO2eq) ainsi que celles généralement proposées pour le prix 
du carbone41 mais sont par contre proches de la valeur tutélaire du carbone telle que proposée 
en France dans le « Rapport Quinet42 » recommandant des valeurs aux alentours de 150 
EUR2015/tCO2eq en 2023 et 250 EUR2015/tCO2eq en 2030. 

 

 

41 Voir : Olivier Blanchard, Christian Gollier, Jean Tirole, The Portfolio of Economic Policies Needed to 
Fight Climate Change, Annual Review of Economics 2023, https://doi.org/10.1146/annurev-economics- 
051520-015113  
42 Voir : France Stratégie, La valeur de l’action pour le climat, rapport de la commission présidée par 
Alain Quinet, 190p, février 2019. 
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Le principal avantage d’un transfert du financement de la facture vers l’impôt est de nature 
redistributive. Nous avons montré plus haut que les consommateurs résidentiels financent plus 
que proportionnellement le coût du mécanisme de CV, et qu’au sein de cette catégorie, on 
avait des contributions différentes qui n’étaient pas liées à leurs capacités contributives 
(exemple prosumers v. non-prosumers). On constate par ailleurs que pour les ménages les 
plus pauvres, les dépenses liées à l’énergie représentent une part plus importante du revenu. 
L’imposition de surcharges sur la facture d’électricité est donc susceptible d’avoir un effet 
régressif. De manière similaire, on peut argumenter que la consommation d’énergie d’une 
entreprise n’est, a priori, pas liée à ses bénéfices. Et rien n’indique que les industries électro-
intensives ont des capacités de financement plus importantes que les autres.  

De manière générale, la consommation d’énergie est un mauvais indicateur de la capacité 
contributive des ménages et des entreprises. Et donc un financement du mécanisme de 
soutien aux énergies renouvelables par la facture d’électricité a par nature des effets 
redistributifs importants. Le financement par l’impôt permet d’éviter ces écueils et est le plus à 
même d’assurer une redistribution équitable des ressources puisque la taxation établit un lien 
clair entre la capacité contributive (le revenu) et la contribution (l’impôt).  

4. Amélioration du ratio « coût/tCO2eq évitée » 

Plutôt que de plafonner le soutien à un nombre de CV/MWh (en l’occurrence 2,5) et de prévoir 
d’autres plafonds artificiels (par exemple le plafonnement du soutien à la première tranche de 
20 MW pour certaines installations), on pourrait recourir à une valeur tutélaire du carbone. Les 
projets qui présenteraient un coût de la tonne de CO2 évitée inférieur à cette valeur pourraient 
obtenir un soutien.46  

  

 

 

46 Voir à cet égard, France Stratégie, La valeur de l’action pour le climat, rapport de la commission 
présidée par Alain Quinet, 190p, février 2019.). Selon ce rapport, pour la France, la valeur tutélaire du 
carbone s’établirait à 246 €2015 la tonne de CO2 en 2030 et à 491 €2015 la tonne de CO2 en 2040. 
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II. Recommandations d’amélioration du 
mécanisme des certificats verts et de 
modes alternatifs de soutien à la 
production d’électricité verte  

A. Efficacité du mécanisme 

1. Amélioration du mécanisme des certificats verts 

Nous examinons les adaptations au mécanisme de CV qui pourraient en améliorer l’efficacité 
(atteinte effective des objectifs) et l’efficience (au moindre coût). A cet effet nous prenons en 
compte les éléments de l’analyse SWOT conduite ci-dessus (voir point I.B.). Nous prenons 
également en compte d’autres éléments qui ne relèvent pas directement de cette analyse 
mais qui pourraient renforcer l’efficacité du mécanisme ou son efficience.  

SUR LE VOLET EFFICACITÉ AU SENS STRICT  

La période en cours d’analyse correspond aux premiers développements du renouvelable en 
Wallonie, en vue d’atteindre des objectifs 2020 plus modestes que ceux visés à l’horizon 2030. 
Les fruits des branches les plus basses ont déjà été cueillis et l’atteinte des objectifs de 
production d’énergie renouvelable à l’horizon 2030 nécessitera davantage de vigilance que 
lors de la période précédente. Bien que le mécanisme de soutien lui-même n’ait pas fait l’objet 
de critiques significatives dans le cadre de l’analyse SWOT, le mécanisme d’enveloppes, 
encadrant ce soutien est davantage sujet à améliorations.  

Sur les enveloppes. Selon l’analyse SWOT, le mécanisme des enveloppes ne garantit pas 
l’atteinte des objectifs en termes de MWh, unité de référence des objectifs du Plan air climat 
énergie 2030 (PACE). En effet, ce mécanisme suppose de faire des hypothèses sur l’évolution 
du taux de soutien, hypothèses qui peuvent ne pas se vérifier et conduire à un manque 
d’attractivité pour les développeurs. Par ailleurs, le mécanisme de l’enveloppe inter-filières 
peut perturber la réalisation des objectifs par filière et la concrétisation du mix-énergétique 
prévu par la Région. De plus, le taux de concrétisation des projets ayant introduit une 
réservation au sein de l’enveloppe n’est pas assuré. 

Afin de remédier à ces difficultés, il est proposé d’envisager les pistes qui figurent ci-après. 
Ces pistes sont néanmoins susceptibles de requérir un renforcement des moyens de 
l’Administration.  
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Final Report 

 
CONFIDENTIAL Deep Dive Study for Biomethane in Belgium - WP4 – Externalities  Page 9  

Table 1 : GHG Global Warming Potential assumptions for GHG emissions factors calculation 

 

Following the RED II methodology, biogenic CO2 emissions from processing and from the 
combustion of the biomass fuel are not included in the methodology nor in the results. Indeed, the 
biogenic carbon emitted results from the capture of CO2 during biomass growth and is part of a 
short carbon cycle and are therefore not accounted (or ‘zero-rated’ in the REDII methodology as 
well as in the GHG inventories). 

The greenhouse gases emissions considered for each step of the production process are illustrated 
in figure 4.  

Figure 4: Scope for the calculation of GHG emissions related to the biogas/methane production process. 

 

Default or typical values from RED II were used only when more representative values for Belgium 
were not found.  

Specific values for Belgium were selected from recent scientific literature and, when available12, 
based on the values used in the Belgian and regional GHG inventories13, to allow a correct 

 

 

12 Several default values or values specific to other countries would require Belgian measurements and analyses to know the territorial 
specific values. These values do not yet exist. 
13 The Belgian GHG inventory is available here: https://klimaat.be/in-belgie/klimaat-en-uitstoot/uitstoot-van-broeikasgassen/nationale-
inventaris . Regional GHG inventories are not publicly available.  

Biométhane & Emissions de Gaz à effet de serre ?

Attention à la qualité des installations !

Pieter-Willem Lemmens
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CONFIDENTIAL Deep Dive Study for Biomethane in Belgium - WP4 – Externalities  Page 38  

Specific GHG impacts (per MWh of biomethane) 

This difference in feedstock mix between Flanders and Wallonia, also has an impact on the specific 
GHG impacts per MWh of biomethane, and to which extent these can be accounted towards the 
non-ETS reduction objective.  

Figure 21: Specific GHG emissions and reductions for case 1 - Wallonia 

 

The specific GHG savings for a ‘case 1’ installation in Wallonia is significantly lower than in Flanders 
(293 kg CO2eq./MWh compared to 408 kg CO2eq./MWh). At first sight, this might give the impression 
that the GHG benefits in Wallonia are lower than in Flanders, but the story is nuanced: 

• A first cause of this difference is that less manure is used as a feedstock. The anaerobic 
digestion of manure indeed leads to significant GHG reductions compared to the 
default/most common manure management systems. 

• A second explanation is the lower heat demand per MWh of biomethane in Wallonia (as we 
assumed that in Wallonia, no heat is required for digestate drying). Therefore, less biogas 
will have to be used in the CHP. This means that per MWh of biomethane, there is less 
excess electricity that is put on the grid, which explains the lower GHG reductions for this 
category compared to the Flemish values. 

• Finally, less biogas use in the CHP also means a higher biomethane yield. As the total 
emission reductions are divided by the total biomethane yield, a higher yield will result in 
lower specific GHG reductions.  

  

Biométhane & Emissions de Gaz à effet de serre ?

D’importantes réduction d’émissions de GES ne sont actuellement pas 
comptabilisées dans les inventaires !
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Rendez-vous en octobre à Bruxelles ?

https://www.europeanbiomethaneweek.eu
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Testez vos propres scénarios de transition bas-carbone : https://pathwaysexplorer.climact.com

https://pathwaysexplorer.climact.com/


19

07/04/2023
37

Service public de Wallonie | SPW Territoire, Logement, Patrimoine, Énergie

Questions ?


